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Séduction.

Acheterun bien
historique à restau-
rer comporte des
avantages.

Lecharmedesvieillespierres

PARLÉADESMET

L
e confinement a donné aux

Françaisl’envie derésiderdans

des lieux authentiques et, de

préférence, au vert. Choisir une
résidence secondaire classée ou

inscrite à l’inventaire des monu-

ments historiques coche ces cri-

tèresavec,en prime, la possibilité

de bénéficier d’avantages fiscaux

en casdetravaux de restauration.
Contrairement auxidéesreçues,

un bien « estampillé » monument

historique n’est pas uniquement

un château. « L’éventaildechoixest

large,celava dela maisondevillage

à uneanciennecommanderie,enpas-
sant par un moulin ou un relais de

poste.Onpensetoujoursà un bâti de

caractèreentièrementprotégéetclassé,

mais parfoiscelapeutêtreunepartie

de la construction qui est inscrite,
commeunetoiture,unefaçade,unélé-

mentde décorsituédansuneouplu-

sieurspiècesàl’extérieuretmêmedans

les dépendances», précise Patrice
Besse,fondateur de l’agence im-

mobilière qui porte son nom. « Si

lespériodesdeconstructionvontma-

joritairement del’époqueromaineau

XIX
e

siècle,ontrouve aussidesbiens

contemporains,par exempledesves-
tigesd’unpasséindustriel»,complète

Olivier deChabot-Tramecourt, di-

recteur général du groupe Mer-

cure.Souventraresetparfois même

uniques, ces «monuments histo-
riques » senichent en ville et à la

campagne. De quoi satisfaire tous

les goûts et aussitous les budgets.

Là encore, ce genre de bien ne

s’achètepastoujours à prix d’or.À

côtédesimposants châteauxacces-
sibles à partir du million d’euros,
deshabitations protégéesaffichent

des prix plus modestes. Il y a

quelques semaines, dans le quar-

tier historique dela ville médiévale
deCluny (Saône-et-Loire),une mai-

sondeville de193mètrescarrésda-

tant desXII
e
etXV

e
siècles,paréede

façadesgothiques etromanes,s’est
vendue à 180000 euros.Autre lieu,

autre prix :à lajonction du Centre,

de la Bourgogne et de l’Auvergne,
une propriété située dans un do-

maine de 20 hectareset composée

deplusieurs corpsde bâtiment éri-
gésautour d’une forgeduXVIesiècle

a changé de main à 795000euros.

Mais ces constructions an-

ciennes s’abîment avec le temps.

Le budget travaux peut impres-
sionner ou rebuter,mêmes’ilexiste

desaides(lireencadrépagesuivante).

Certains qualifient cespropriétés

de gouffres financiers. « Le mar-

chédesdemeureshistoriques

Caractère.Lechoixde

biensestampillés
«monumentshisto-

riques»estlargeet

comprendaussides

maisonsdeville.

…
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n’estpas spéculatif.Elles ne

prennent pasdesvaleurs phénomé-

nales,mêmeaprèstravaux »,recon-

naît Patrice Besse.D’autant que,

aumoment d’engagerdestravaux

dans un bien classéouinscrit, une

restauration à l’identique estsou-

vent demandéepar l’architecte en

chef desmonuments historiques,

qui veille à la bonne exécution de

cette intervention. Cetteexigence

nécessite la plupart du temps des

techniques pointues. «Lesmaté-

riaux sontsophistiqués,parfoismême

plus rares.De plus, il estnécessaire

defaire appelàdesartisansdotésde

savoir-faire particuliers, commeun

tailleur depierre ou un ferronnier.

Enoutre,letempsderestaurationest

pluslong»,reconnaît PatriceBesse.

Lafacture detravaux estgénérale-

ment 30% plus saléequepour un

bien standard.

…

C’estjustement pour encoura-

gerlespropriétairesàrestaurer leur

bien dans les règles de l’art que la

loi prévoit une incitation fiscale.

«Enfonctiondumoded’exploitation
du bien(jouissanceet/oùperception

derecetteslocatives)etdelanaturedu

classement,lestravauxdontlemontant

estéligibleà ladéductionpermettent,

grâceaudispositif“monumenthisto-

rique”, degommertout oupartie des

revenusfonciersexistantsdu contri-

buable.À défaut,cessommesconsa-

créesà la rénovation s’imputent
intégralementsurlerevenuglobal.Et

encasdereliquat,cedernierpeutêtre

reportableet déductiblependantsix

ans», détaille Alexandre Boutin,

directeur adjoint de l’ingénierie
patrimoniale chezPrimonial. Plus

le propriétaire se situe dans une

tranche marginale d’imposition

élevée,plus cette«carotte fiscale »
estappétissante.Etsiuneseulepar-

tie dubien estclassée,ladéduction

fiscale s’appliqueraaux travaux ré-

alisés sur cette partie. «Pourutili-

serefficacementcelevierfiscal,mieux

vaut étalerles dépensesdetravaux

sur quelques années », ajoute

Alexandre Boutin. À noter quetout

investissement decegenrepermet

également demoduler à la baisse

son taux dePAS(prélèvement à la

source), avecune variation effec-

tive trois mois après la demande.

Clé en main. En contrepartie

de ce coup de pouce, le bien res-

tauré doit être détenu pendant

quinze ans. Toutefois, contraire-

ment au Malraux – qui doit être

loué –,la loi n’imposepasun mode

d’occupation particulier. Le pro-

priétaire peut choisir d’y vivre en

résidenceprincipale ousecondaire,

de le louer en partie ou entière-

ment et même de l’ouvrir au pu-

blic pour desvisites.

Une autre façon d’investir
dans un monument historique

est d’acheter un bien restauré clé

en main. Spécialiséedans ce cré-

neau, la société Buildinvest com-

mercialise en ce moment deux

programmes en région. À Caen

(Calvados), l’ex-couvent de la Vi-

sitation et l’ancienne caserne de

cavalerievont êtreconvertis enim-

meublesd’habitation. Les37futurs

appartementssontcommercialisés

entre 165000eurospour un studio

et 440000euros pour un 5-pièces.

À Pont-Audemer (Eure), une mai-

son duXVI esiècleencœurdeville,

d’une surfacede105mètres carrés,

estproposée à397000euros,dont

247000euros de travaux §
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Restauration.ÀCaen,

l’anciencouventdela

Visitationvaêtre

convertienimmeuble

d’habitation.
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